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Introduction 

 

           Les moineaux sont des animaux sauvages qui appartiennent à la classe des oiseaux, à la 

sous classe des Oarinates, à l’ordre de Passeriformes, à la famille des Ploceidea et aux genre Pas-

ser (HEINZEL et al.,1972). Selon HEIM de BALSAC et MAYAUD (1962), ETCHECOPAR et 

HUE (1964), HENZEL et al. (1972), BOLOGNA (1980) et GEROUDET (1984), il existe 8 

genres, dont 5 sont confirmés en Afrique. 

Ce sont le moineau domestique (Passer domesticus (Linné, 1758), le moineau espagnol (Passer 

hispaniolensis , le moineau blanc (Passer simplex ), le moineau friquet (Passer montanus (Linné, 

1758) et le moineau soulcie (Petronia petronia (Linné, 1766) (DELCOURT et DOUXCHAMPS, 

1974). Selon DORST (1971), ces oiseaux sont les moins différenciés parmi les Ploceidae avec 

des ailes pourvues de 9 rémiges primaires. Ils possèdent un bec robuste, fort, conique et légère-

ment bombe. En Algérie, lorsqu’on parle des moineaux qui est inscrit sur la liste B du décret exé-

cutif n° 95-387 du 28 novembre 1995 relatif aux espèces nuisibles à l’agriculture. Ils provoquent 

en effet d’importants dégâts sur différentes cultures. Car le moineau hybride est une espèce inva-

sive qui a dans son régime alimentaire une partie végétale et une partie animale. 

Plusieurs études sont menées sur les espèces de moineaux dans le monde, (CRAMP et al., 1994) 

ont réalisé une synthèse de la bio écologies des oiseaux d’Europe et de l’Afrique du nord notam-

ment sur le Moineau domestique et le Moineau espagnol. En Espagne a étudiée le comportement 

trophique des adultes du Moineau espagnol durant toute une année. Quant à au sud du Portugal 

ont suivi le régime alimentaire des jeunes oisillons de Passer hispaniolensis. 

En Algérie, on ne peut parler du Moineau espagnol ou du Moineau domestique sans citer les tra-

vaux de METZMACHER. En effet cet auteur a traité diffèrent aspect de la bioécologie des deux 

espèces en Oranie. A savoir la reproduction, le phénomène d’hybridation (METZMACHER, 

1981), la répartition géographique et le régime alimentaire des adultes ainsi que le régime des 

jeunes (METZMACHER, 1983) et les dégâts sur céréales (METZMACHER et DUBOIS, 1981). 

Selon BACHKIROFF (1953) et BORTOLI (1969), 96% des gésiers contiennent de la matière 

végétale. Les pertes en fruits dues au moineau hybride ont été notées dans plusieurs régions en 

Algérie, le Sahel algérois (MERABET et DOUMANDJI, 1996), le nord algérois (BOUGHELIT 

et al., 1998) et le sud algérois d’après les études de GUEZOUL. (2011). 



Ce passereau a vu une pullulation très importante dans l’Est du pays ces 10 dernières années 

(I.N.P.V., 2013), et pour cela une étude préliminaire sur son étendue ainsi que sur les maladies 

émergentes qui peut apporter est à prévoir. 

Les parasites ont longtemps été négligés en écologie et en évolution. Ceci provient essentielle-

ment de leur "Interactions durables. Aujourd’hui, l’écologie parasitaire est une discipline en plein 

développement, notamment en raison de la prise en considération, par les écologues, du rôle po-

tentiel des parasites dans les processus de régulation des populations hôtes, et de leur impact sur 

l’équilibre et le fonctionnement des écosystèmes (BARROCA, 2005). 

Environ 40% des espèces connues dans le monde du vivant sont des parasites. Des études ré-

centes présentent les parasites comme étant des espèces clés dans les écosystèmes (TOUATI, 

2014). 

Les études sur les parasites des moineaux sont très rares en Algérie, par contre il y des études 

effectuées par quelques chercheurs dans le monde tels que OZMEN et al. (2013) en Turquie, 

LASZLO et al. (2013) en Roumanie et en Chine par (YAO et al., 2017). 

Quatre études ont étés réalisées sur les parasites des moineaux en Algérie. TABIB (2016) à Bis-

kra. KORIEB et KELAM (2018) trouvent un nombre important d’endoparasites dans les fientes 

des moineaux à Djelfa, AIT BOUSSAD et FEITAS (2019) à Ain Oussara et Hassi bahbah. 

DJELLA et DJEFFAL (2020) à Biskra. 

Notre étude consiste à détecter les parasites des moineaux dans différentes stations au niveau de 

la région de Djelfa. 

Ce travail est le fruit d’une étude qui se compose de quatre chapitres dans le premier la région 

d'étude choisie est présentée. La description des stations choisis ainsi que les différentes mé-

thodes utilisées sur le terrain et au laboratoire, toutes les techniques employées et des indices éco-

logiques et parasitaires pour l'exploitation des résultats sont regroupées dans le deuxième cha-

pitre. Le troisième chapitre renferme les résultats obtenus qui sont discutés dans le quatrième 

chapitre et à la fin une conclusion générale de cette étude. 
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Chapitre I : Présentation de la région de Djelfa  

 

                        Le premier chapitre de notre travail vise à étudier la région de Djelfa. En 

commençant par la définition de la localisation géographique de la région d’étude.  

Les paramètres climatiques seront ensuite abordés, suivis des facteurs édaphiques et enfin les 

données bibliographiques sur la faune et la flore de la zone étudiée seront présentées. 

 

                       1.1. Situation géographique de la région d’étude  

                               La province de Djelfa est située dans la partie centrale de l'Algérie, au-delà 

de la limite sud de l’Atlas Tellien Le Chef-lieu de la wilaya est situé à 400 km à l’est de la 

capitale Alger. La wilaya s’étend sur une superficie de 32 256,35 km² (HAMIROUNE et 

al.,2019). 

Il représente 1,36% de la superficie totale du pays, se situe sur le versant sud des Monts des 

Ouled Nail, qui constitue la partie centrale des massifs montagneux de l’Atlas Saharien. Elle 

touche plusieurs communes et s’inscrit entre les coordonnées suivantes : Latitude Nord : 

34°05’ et 34° 30’ Longitude : Est : 3°10’ et 3°30’ (HABIB et al., 2020). 

Elle est constituée par une succession de dépressions plus ou moins fermées et compartimen-

tées, s’étageant progressivement entre 650m0 et 1200 m d’altitude, avant de se résoudre en un 

vaste glacier caillouteux, plongeant vers la vallée d’Oued Djeddi, limite naturelle de la zone 

saharienne (Fig. n°1). 

 

Fig. N° 1 : Situation géographique du Djelfa (HABIB et al., 2020) 
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1.2. Paramètres climatique de la région de Djelfa 

 

       THORTHWEITE a défini le climat comme « l’intégration météorologique et climatique, 

qu’aide à donner à une région son caractères et son individualité ». 

La région de Djelfa est caractérisée par un climat sec et semi-aride avec l’existence de deux 

saisons, l’une sèche et chaude et l’autre pluvieuse et froide (TELIBI, 2004). 

Le travail réalisé est basé sur les données météorologiques enregistrées au niveau de la station 

de Djelfa (Température, Précipitation et Vent). 

 

1.2.1. Température 

 

          la température est second facteur constitutif du climat. Le tableau suivant donne une 

idée sur la température de la région et montre la moyenne de température maximale du mois 

le plus chaud (T max) et la moyenne des températures minimales des mois les plus froid ,(T 

min). 

Tableau 1 : Températures moyennes mensuelles en degré celcus °C de la région de Djelfa 

durant l’année 2021 

Mois Jan Fév Mars Avr Mai Juin Juil août sep Oct nov Déc 

T min(°C) 0 ,5 0,7 3,7 6,9 11,1 16 20,1 19,5 15,1 10,6 4,8 1,6 

T max(°C) 9,6 10,8 15,3 19,7 24,4 30,5 34,8 33,4 27,3 21,7 14 10,4 

TMoy (°C) 4,5 5,3 9,3 13,2 17,8 23,5 27,6 26,4 20,9 15,8 8,9 5,5 

 

T max : La moyenne mensuelle des températures maxima en C°. (O.N.M., 2021) 

T min : La moyenne mensuelle des températures minima en C°. 

T Moy. (m+M)/2 :La moyenne mensuelle des températures en C°. 

 

   La température de la région de Djelfa variant d’un mois à l’autre. Durant l’année 2021, le 

mois le plus froid est janvier avec une température minimale de 0,5°C. Tandis que le mois de 

juillet est le plus chaud avec une température moyenne maximal de 27,6°C. 

 

1.2.2. Précipitation  

          DJEBAILI (1978), défini la pluviosité comme étant le facteur primordial qui permet de 

déterminer le type de climat. En effet celle-ci conditionne le maintien et la répartition du tapis 
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végétal d'une part, et la dégradation du milieu naturel par le phénomène d'érosion de l'autre 

part. Djelfa connaît le gel en hiver et la canicule en été. Les précipitations sont irrégulières, 

peu abondantes, mal reparties dans l’espace (250mm à 300 mm par an en moyenne au centre, 

250mm au nord et 150 mm ou moins au sud de la région). 

 

Tableau 2 : Répartition de la précipitation mensuelle annelle en millimètres à Djelfa 

Mois Jan Fev Mars Avr Mai Juin Juil Aout Sep Oct Nov Dec 

P. (mm) 33 27 31 39 34 17 10 15 39 34 24 26 

(O.N.M.,  2021) 

   La pluviométrie mensuelle annuelle enregistrée est reportée dans le tableau, qui montre que 

la précipitation maximale correspond, principalement aux mois d’avril et septembre avec une 

valeur de 39 mm. Donc ces deux mois sont les plus pluvieux. Le mois le plus sec est celui du 

mois de juillet, avec une valeur de 10 mm les autres mois ont des moyennes convergentes 

sauf le mois de juin et août. 

 

1.3. Synthèse climatique 

 

1.3.1. Diagramme Ombrothermique de GAUSSEN  

 

           Selon BAGNOULS et GAUSSEN (1953) un mois donné est considéré comme sec 

quand "celui où le total mensuel des précipitations exprimé en mm est égal ou inférieur au 

double de la température moyenne mensuelle exprimé en °C". Le mode de représentation gra-

phique de ces deux paramètres permet de déterminer et de localiser la période sèche. Le dia-

gramme Ombrothermique de Gaussen est une représentation graphique où sont portées, en 

abscisse les mois, en ordonnées les précipitations (P) et les températures (T), selon la formule 

P = 2 T. L’intersection des deux courbes P et T où l’aire comprise entre les deux courbes re-

présente les périodes sèches (OUAMANE, 2019). 
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Fig. N° 2 : Diagramme ombrothermique de Gaussen pour la région de Djelfa durant l’année 

2021 

 

   Les diagrammes ombrothermiques de la région de Djelfa révèlent l’existence de deux pé-

riodes bien distinctes au cours de l’année, l’une sèche et l’autre humide. Pendant l’année 

2021, la période sèche s’étend du début du mois de mai jusqu’a la fin du mois d’aout. Quant à 

la période humide elle s’étale sur 7 mois (Fig. n° 02). 

 

1.4. Les facteurs édaphiques 

 

 1.4.1. Sols  

 

           D'après POUGET (1971), les sols de Djelfa sont pauvres et squelettiques car la carac-

téristique steppique de la région n’offre pas les meilleures possibilités pour la constitution de 

sols épais favorables au développement de l’agriculture. Selon ce même auteur, ce sont des 

sols peu profonds qui présentent souvent une croûte calcaire et un taux de salinité remar-

quable. L'existence des bons sols est très limitée. Ces derniers sont destinés aux cultures d'une 

manière générale. Ils se localisent dans les dépressions, les lits d'oueds, les dayas et les pié-

monts de montagne par le fait que leur situation permet une accumulation d'eau et d'éléments 

fins (HALITIM, 1988). Les sols de la région possèdent une grande hétérogénéité. Ils se divi-

sent en trois classes, celles des sols halomorphes, des sols minéraux bruts d’apport alluvial et 
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des sols Hydromorphes (POUGET, 1980). Les sols dans la partie nord de la région sont de 

type rocheux dû à l'affleurement du calcaire turonien (DIF et al., 2011). 

 

Fig. N° 3 : La carte de l’occupation du sol de la région de Djelfa en 2015 (OUKIL et al., 2015) 

 

1.4.2. Relief 

 

          La région de Djelfa est formée du Nord au Sud par plusieurs lignes de reliefs qui repré-

sente, la plaine d’Ain Ouassera avec une altitude moyenne de 850 m. (A.N.R.H.,1993). Cette 

zone est compartimentée en trois secteurs séparés par des collines érodées : 

La vallée d’Oued Touil à l’Ouest, la plaine de Birine à l’Est et le plateau de Ain Ouessara au 

Centre d’une superficie de l’ordre de 500000 ha (A.N.R.H., 1993). 

Les dépressions de Zahrez El Gharbi et El Chargui avec une altitude de 850 m. 

Les monts de Ouled Naïls, les plaines de Maïaleba et Mouilah à l’Est du chef-lieu d’une alti-

tude de 900 à 1200 m ; Au sud, il y a un plateau dont l’altitude varie de 400 à 800 m, ce vaste 

plateau comporte dans sa partie Nord-Est le Djebel Boukhil avec 1422 m d’altitude (KOUS-

SA et BOUZIANE, 2018). 
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1.5. Données bibliographiques sur la flore et la faune de la région de Djelfa 

 

       1.5.1. Données bibliographiques sur la flore 

 

                La région de Djelfa se distingue par quatre étages (sous étages) bioclimatiques : 

semi-aride, aride inférieur, moyen et supérieur. Chaque étage est caractérisé par des types de 

formation végétale (forêts, steppes, cultures) et par plusieurs classes de parcours (POUGET, 

1977). Djelfa possède un couvert végétal peu intense avec des vides entre les touffes de végé-

tation sur des sols généralement maigres et des forêts claires et aérées par manque de sous-

bois. Elle fait partie globalement de la steppe d’alfa. Les hivers sont froids et rigoureux et les 

étés chauds et secs (BENREBIHA, 1984). 

 

      1.5.2. Données bibliographiques sur la faune 

 

                Les espèces animales de cette région sont représentés par le lièvre, le sanglier, la 

perdrix, le hérisson, la tortue, la taupe, la vipère à corne et l'aigle ainsi que d'autres espèces 

qui existent en très faible quantité ou sont en voie de disparition comme la gazelle de mon-

tagne, la mangouste et l'outarde (D.P.A.T., 2004). Parmi les Gastropodes très connues 

GUERZOU et al. (2012) citent Sphincterochila candidissima et les Arachnides Buthusoccita-

nus (GUERZOU et al., 2014). Parmi les Orthoptères de la région BENMADANI et al. (2015) 

signalent la présence de Sphingonotus sp., Acrida turrita (Linne, 1758), Acridellanasuta, 

Omocestus ventralis et Phaneroptera albida (BENMADANI et al., 2011). Pour ce qui con-

cerne les oiseaux, LEDANT et al. (1981) mentionnent 23 espèces qui se répartissent entre 12 

familles parmi lesquelles, le Pigeon biset des villes (Columbalivia, BONNATERRE, 1790), le 

Pic vert (Picus viridis Linne, 1758) et la Chouette effraie (Tyto albaScopoli, 1759). 
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Chapitre II : Matériel et méthodes 

 

   2.1. Description des stations d’étude 

           La capture des moineaux est effectuée dans trois stations différentes. Les trois stations 

sont localisées dans la région de Djelfa.  

 

            2.1.1. Le choix des stations 

                       Notre travail a été réalisé dans trois stations, deux sont localisées dans la com-

mune d’El Idrissia, la première représente un milieu reboisé et la seconde un milieu ouvert. 

La troisième station est une zone ouverte se situe à faidelbotma 

 

                       2.1.1.1. El bhayer 

                                     C’est un milieu cultivé localisé à environ 100km du centre de la région 

de Djelfa. il a pour coordonnées géographiques 34°27'13.74"N., 2°31'20.72"E. il a une alti-

tude égale à 1077 m (Fig. n°4). C’est une station de pâturage caractérisée par une action an-

thropique très forte. Elle contient des arbres des figue (ficus carica) et des arbres de pomme 

(malus domestica). 

 

Fig. N°04 : Vue générale de la station d’El bhayer (Originale) 
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         2.1.1.2. El oued Elmaleh 

                       Un milieu reboisé situé à environ 98 km de la capitale de la ville Djelfa. Ses 

coordonnées géographiques : 34° 26'26.93"N, 2° 30'46.27"E, possède une altitude égale à 

1057 m. Elle est occupée par le pin d'Alep (Pinus halepensis), en plus de l'élevage ovin qui 

connaît une grande activité. Cette station se caractérise par un déplacement humain moyen qui 

voit son emplacement proche de la route nationale (Fig. N° 5). 

 

 

Fig. N°05 : Vue générale de la station d’Oued elmaleh (Google earth 2022) 

 

                        2.1.1.3. Station faid el botma 

                                     La station Faidh El Botma se situe à 50km au Sud–est au chef-lieu de 

la wilaya de Djelfa. S’étend sur une terre plate, à une altitude de 1063m et ces coordonnées 

géographiques sont : 34° 31’ 46’’N. 03° 46’ 55’’E. C’est une steppe à alfa (Stipa tenacissima) 

caractérisée par un couvert végétal généralement clair et de taille réduite. Les conditions pé-

dologiques, topographiques et climatiques semblent régir la répartition de la végétation ; les 

espèces végétales les plus rencontrées sont : l’alfa (Stipa tenacissima), sennagh (Lygeum 

spartum). Dgouft (Artemisia campestris) (Fig. N°06). Le sol peu profond repose sur une 
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croûte calcaire. La physionomie du paysage de la station est de type ouvert, la végétation étant 

composée essentiellement d’une nappe alfatière. 

 

Fig. N°06 : Vue générale de la station de Faid el-botma(Originale) 

 

 

2.2. Matériels biologiques 

          Le Moineau domestique est un petit oiseau gris et brun (BELLATRECHE, 1985). Il 

mesure de 14 à 16 cm de long, pour un poids de 26 à 32 g (MULLARNEY et al., 1999). C’est 

un petit oiseau de bec épais, jambes courtes et poitrine strié (DINA, 2009) (Fig. n°07). 

 

Fig. N°07 : Moineau domestique (originale) 

 

   Le Moineau espagnol (P. hispaniolensis) a une taille de 14,5 cm. Le mâle est différent de 

celui du Moineau domestique par la calotte, les joues blanches, la poitrine noire, des stries 



Chapitre II                                                                                              Matériels et méthodes 

 

10 
 

noires sur les flancs et des rayures dorsales foncées plus apparentes (HEINZEL et al.,1996) 

(Fig. N°08). 

 

Fig. N°08 :  Moineau espagnol (Originale) 

 

Le moineau hybride (Passer domesticusx P.hispaniolensis) est issu d’un croisement entre le 

moineau espagnol (Passer hispaniolensis) et le moineau domestique (Passer domesticus) 

(MADAGH, 2013). 

Les moineaux hybrides se présentent sous des formes très variables, plus ou moins proches de 

l’un ou l’autre géniteur, le moineau domestique comme une extrémité d’un spectre qui com-

prend les différentes formes hybrides, et le moineau espagnol comme l’autre extrémité de ce 

spectre (BELLATRECHE, 1985) (Fig. N°09). 

 

Fig. N °09 : Moineau hybride 
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   2.3. Capture des adultes 

           Nous avons capturé les adultes des moineaux à l’aide d’une "Filet japonais" c'est un 

filet vertical, à maille fine, les filets sont disposés en hauteur sur les arbres ou des poteaux, les 

moineaux tombent dans l'une des quatre poches du filet. Aussi nous avons utilisés les pièges 

traditionnels comme l'utilisation de la colle des souris sur les branches des arbres. Ces pièges 

sont placés  le matin tôt (Fig. N°10 et 11). 

 

Fig. N °10 : Capture des moineaux par la colle des rats (originale) 

 

Fig. N°11 : Captures des moineaux par le filet japonais (Originale) 

 

   Le meilleur appât pour l'attraction des oiseaux c'est les grains, nous avons déposés des 

grains à coté de pièges installés pour attirer l'attention des moineaux. Notre travail a été réali-

sé au cours des mois d’Avril à Aout 2022. 
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   2.4. Paramètres morphologiques 

           Après les captures des adultes. Nous avons déterminé les paramètres morphologiques 

suivants, le poids, la longueur du corps, l’envergure et la longueur du tar et des becs (Fig. 

N°12, Fig. N°13, Fig. N°14 et Fig. N°15). 

 

 

Fig. N°12 : Pesée d'un moineau (originale) 

Fig. N°13 : Mesure de l'envergure d'un moineau (originale) 
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Fig.N°14 : Mesure de la longueur de tars d'un moineau (originale) 

 

Fig.N°15 : Mesure de la longueur du bec d'un moineau (originale) 

 

   2.5. Calendrier des prélèvements 

           2.5.1. Calendrier de capture des moineaux 

                       Le tableau représente le nombre des individus de moineau capturés durant les 

mois d'étude d’Avril à Aout dans les trois stations oued el-maleh, el-bhayer et faid el-botma. 

Le total d'individus capturés est 107 individus. 

Tableau n°03: Calendrier des captures des moineaux dans les stations d'études 

             Station 

Mois 
El-bhayer Oued el maleh Faid el botma 

Avril  1 2 0 

Mai  5 7 2 

Juin 15 1 8 

Juillet 29 7 11 

Aout 8 6 5 
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      2.5.2. Récolte des fientes 

                 La collecte des fientes est effectuée au cours de 5 mois d’étude, d’Avril à Aout 

2022. Les fientes doivent être fraiches et récoltées à l'aide d'une spatule. Par la suite elles sont 

déposées dans des boites en plastique stériles et conservées dans le bichromate de potassium, 

portant le numéro et la date d'échantillonnage (Fig. N°16). 

 

 

 

Fig. N° 16 : Récolte et conservation des fientes(Originale) 

 

Au laboratoire, nous avons effectué des analyses parasitologiques coprologiques, des analyses 

parasitologiques sanguines. 

   2.6. Diagnostic et identification des ectoparasites 

           2.6.1.  Déparasitage 

                       Au cours de cette étape, nous avons commencé par l’examen visuel de toutes 

les parties du corps du moineau (les nasaux, le cou, les plumes et les ailes). 

Dans une seconde étape, Les ectoparasites sont prélevés à l’aide d’une pince après avoir pul-

vérisés tous les parties du corps des oiseaux par un insecticide et laissés pendant cinq minutes 

pour agir. 
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Une autre méthode consiste à peigner les plumes du corps de l’individu à l'aide d’une brosse 

sur papier pour prélever les ectoparasites. 

 

 

(1)                                                                   (2) 

Fig. N° 17: Etapes déparasitage (originale) 

 

 Enfin, les ectoparasites sont conservés dans de l’alcool éthylique à 70° dans des tubes étique-

tés de conservation pour la protection de la morphologie les ectoparasites. 

 

          2.6.2.  Méthodes de collecte des ectoparasites dans les nids 

                     La collecte des ectoparasites dans les nids est effectuée durant le nourrissage des 

oisillons. Les nids sont récupérés après l’envol des oisillons s'il n'y a pas d’autres couvées. 

Les ectoparasites sont récupérés et conservés dans des flacons stériles contenant de l'alcool 70 

avec indication de la date et le nom de l'espèce, nids et la station (Fig. N°18). 

 

 

 

Fig. N° 18 : Collecte des ectoparasites dans les nids (Originale) 
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   2.6.3. Identification des ectoparasites 

             L’identification se fait sous loupe binoculaire ou microscope optique (×10, ×40 et 

×100). La confirmation de l’identification est faite sous l’assistance de M. AIT BELKACEM 

et avec l’utilisation des guides. 

 

2.7. Diagnostic et identification des endoparasites 

        2.7.1. Technique de flottation : méthode de Willis (D’après Rousset, 1993)  

                   La technique de Willis est la technique d'enrichissement la plus utilisée. Elle a 

pour objet de concentrer les éléments parasitaires à partir d'une très petite quantité de déjec-

tions. Elle repose sur l'utilisation de solutions dont la densité est supérieure à celle de la plu-

part des œufs de parasites. Le but est de faire remonter les éléments parasitaires tout en lais-

sant couler les débris fécaux (ROUSSET, 1993). 

 

 2.7.1.1. Mode opératoire 

              Cette méthode consiste à Suspendez 10g de selles dans 200 ml d’une solution saturée 

de NaCl à 25%. La suspension obtenue est versée dans un tube jusqu'à la limite supérieure 

(léger bombement du liquide au-dessus du bord). Par la suite nous plaçons délicatement une 

lamelle qui doit recouvrir tout le tube sans bulle d'air pendant 15 minutes. La dernière étape 

consiste à déposer sur une lame porte objet et en fin l’observation à l’aide d’une loupe à ob-

jectif (X40) (Fig. N°19). 

 

 

 

                                            

 

 

 

 

 

                                   (1)                                                         (2) 
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                                     (3)                                                            (4) 

Fig. N° 19 : Technique de flottation : méthode de Willis (originale). 

             2.7.2. Examen directe  

                       Il permet la mise en évidence des éléments parasitaires et d’apprécier éventuel-

lement leur mobilité. 

La préparation entre lame et lamelle se fait sans addition de liquide démontage. Tandis que si 

la selle est pâteuse ou dure, le montage doit se faire obligatoirement dans un liquide qui peut 

être soit de l’eau physiologique ou un colorant fixateur type Lugol ou MIF (RIFAL. 2017). 

L’examen direct des selles sur une lame est une technique ayant plusieurs avantages. Elle est 

peu coûteuse, réalisable rapidement et sur une petite quantité de matière. Cependant, les œufs 

des parasites sont rarement observés sur une faible quantité de fèces étalées directement. 

L’observation microscopique sans enrichissement est une technique moins sensible pour la 

détection des éléments parasitaires que les techniques d’enrichissement, du fait de la plus pe-

tite quantité de fèces examinée et de la présence de débris (ALIZEE DEGUILHEM, 2015). 

 

(1)                                                                         (2) 

Fig. n°20: - Etape de la technique de l’examen direct (originale). 

 



Chapitre II                                                                                              Matériels et méthodes 

 

18 
 

2.7.2.1. Matériels utilisées 

             Notre travail a été réalisé par l’utilisation du matériel qui est cité ci-dessous 

 Les fientes prélevées 

 Tube à essai 

 Pipette pasteur  

 Spatule 

 Lame et lamelle 

 Microscope optique  

Nous avons effectué le prélèvement d'une quantité de fiente à l'aide d'une spatule puis nous 

avons déposés les fientes dans le tube à essai avec une quantité d’Nacl par la suite nous avons 

homogénéisé le mélange. Par la suite, nous avons pris une goutte de mélange par une pipette 

pasteur et la déposée sur une lame recouverte avec une lamelle. Enfin l'observation à été réali-

sée sous microscope optique à grossissement x 40. 

 

          2.7.3. Prélèvement sanguin 

                    Un prélèvement sanguin a été effectué sur les adultes à partir de la veine alaire ou 

de la veine de patte ou de la veine jugulaire à l’aide d’une aiguille stérile et récoltée dans un 

microcapillaire pré-hapariné (BOUDJENAH, 2015). 

 

 

Fig. N° 21 : Prélèvement de sang d’un moineau (originale). 

                2.7.3.1. Préparation du frottis sanguins 

                              Les frottis sanguins ont été préparés directement juste après le prélèvement 

sanguin sur le terrain. Pour réaliser un bon frottis sanguin mince, nous plaçons une goutte de 
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sang sur une lame porte-objet nettoyée avec de l’alcool. Une deuxième lame porte-objet est 

appliquée à un angle de 45° de manière à toucher la goutte de sang qui coule le long du bord. 

La deuxième lame porte-objet est ensuite étalée le long de la première lame porte-objet, avec 

un mouvement régulier, ni trop lent, ni trop rapide et laissée sécher à l’air libre (Fig. N° 19) 

(VALKIUNAS, 2005; ADAMOU, 2011; KOUIDRI, 2013; BOUDJENAH, 2015; HIMEUR 

et ZERAOULA, 2016). Les lames préparées sont identifiées (nom d’espèce et sexe) à l’aide 

d’un marqueur permanent ou d'un stylo graveur (diamant). 

 

 

 

Fig. N°22 : Préparation du frottis sanguins (originale) 

 

 

      2.7.4. Indices d’analyse de la charge parasitaire 

                Pour quantifier les ectoparasites des nids et les endoparasites des espèces capturés 

dans la région d’étude. Nous avons calculé la prévalence et l’intensité parasitaire moyenne 

pour chaque parasite les indices de la charge parasitaire (MARGOLIS et al., 1982). 
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   2.7.4.1. Prévalence 

                              C’est le rapport en pourcentage du nombre des individus d’hôtes infestés 

(N) par une espèce donnée de parasites sur le nombre d’individus examinés (H).  

P (%) = N/H x 100 

N: Nombre d’hôtes parasité 

H: Nombre d’hôtes examinés 

 

2.7.4.2. Intensité parasitaire moyenne (IM) 

              Elle correspond au rapport du nombre total d’individus d’une espèce parasite (n) 

dans un échantillon d’hôtes sur le nombre d’hôtes infestés (N) dans l’échantillon. C’est donc 

le nombre moyen d’individus d’une espèce parasite par hôte parasité dans l’échantillon 

(MARGOLIS et al., 1982); (ROUAG-ZIANE et al., 2007). 

 

IM = n/N 

n : Nombre moyen d’un parasite  

N : Nombre d’hôtes parasités 

D'après BILONG-BILONG et NJINE (1998): 

 IM ˂ 15 : Intensité moyenne très faible. 

 15 ˂ IM ˂50: Intensité moyenne faible. 

 50 ˂ IM ˂100: Intensité moyenne moyenne. 

 IM ˃100: Intensité moyenne élevée 
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Chapitre III:  Résultats 

 

3.1. Résultats sur les moineaux capturés dans les trois stations : 

 

        La présente étude a été réalisé au cours de cinq mois, de mois d’Avril à Aout 2022. Nous 

avons capturé 107 individus (71 Mâles et 36 Femelles) à l’aide d’un filet japonais et les 

pièges traditionnel (la colle). 

La structure de la population des moineaux durant la période d'étude a été caractérisée par la 

prédominance des mâles (66%) suivi par les femelle34% (figure N° 23). 

 

Fig. N° 23 : La structure de la population d’individus capturés selon le sexe en 2022 

 

                     Dans ce qui va suivre est présenté le calendrier des captures des moineaux dans 

les trois stations d’études, faid el-botma, oued el-maleh et el-bheyer 

 

3.1.1. Paramètres biométriques des moineaux captures dans les 

Stations d'étude 

 

          Le tableau suivant représente les mensurations du poids, longueur de corps, l'envergure 

de corps, longueur de bec et la longueur de tars des moineaux capturés dans la région d'étude 

en 2022. 

 

 

 

 

Mâle

71

Femelle

36

Individus capturés 

Male femelle
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Tableau N° 4 : Mesurations du poids, de la longueur, de l’envergure, de la longueur du bec et 

la longueur du tarse des moineaux capturés dans la région d’étude 

Les  

individus 

Le  

sexe 

Le  

poids(g) 

Longueur 

(cm) 

Envergure 

(cm) 

Longueur  

de bec(cm) 

Longueur  

de tars(cm) 

f1 M 22,7 14,9 24,1 1,4 1,3 

2 M 22,1 14,5 23,8 1,3 1,5 

3 M 17,6 15,6 24,5 1,2 1,4 

4 M 19,9 19,9 24,9 0,9 1,7 

5 M 24,5 14 23,5 0,8 1,6 

6 M 23,7 15 24,1 1,1 1,9 

7 M 21 14,8 23,9 1 1,8 

8 M 25 17,5 24,9 1,5 1,3 

9 M 24 17,2 24 0,7 1,6 

10 M 18 15,7 24,2 0,9 1,7 

11 M 17,8 15 23,6 0,7 1,4 

12 M 22,4 16,3 24,5 1,2 1,6 

13 M 23,4 16,7 24,6 0,8 1,5 

14 M 17,6 14,5 23,5 1,2 1,6 

15 M 25,6 17,4 24,7 1,3 1,7 

16 M 25,7 15,7 23,8 0,9 1,6 

17 M 23,6 16,7 24,8 0,7 1,5 

18 M 22,7 13,8 22,3 0,8 1,6 

19 M 22,4 14,9 23,2 0,9 1,3 

20 M 26,1 14,5 23,4 0,7 1,6 

21 M 24,3 16,6 24,6 1,3 1,7 

22 M 21,5 15,7 24 0,8 1,4 

23 M 20,7 16,7 24,5 1,2 1,6 

24 M 20,4 13,8 22,4 0,7 1,6 

25 M 20,6 14,9 23,3 0,9 1,5 

26 M 21 14,5 23,1 0,9 1,6 

27 M 25 16,6 24,2 0,8 1,7 

28 M 24 15,7 23,7 0,7 1,3 
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29 M 18 14,2 22,9 1,2 1,7 

30 M 17,8 14,9 23,2 1,3 1,6 

31 M 22,4 16,1 24 0,9 1,4 

32 M 23,4 13,9 22,7 0,8 1,6 

33 M 17,6 16,7 24,5 1,2 1,6 

34 M 25,6 13,8 22,5 0,7 1,5 

35 M 25,6 14,9 23,1 0,9 1,6 

36 M 23,4 14,5 22,8 0,8 1,7 

37 M 17,6 17,2 25,1 1,3 1,3 

38 M 25,6 16,5 24,5 0,7 1,4 

39 M 22,5 14,5 23,1 0,7 1,6 

40 M 21 12,1 22,5 0,9 1,6 

41 M 25 17,2 25,2 1,2 1,5 

42 M 24 16,7 24,8 0,8 1,9 

43 M 18 13,8 22,7 1,2 1,3 

44 M 17,8 14,9 23,5 1,1 1,7 

45 M 22,4 16,1 24,2 0,7 1,9 

46 M 23,4 12,7 22,2 1,3 1,9 

47 M 17,6 14,5 23,5 0,9 1,4 

48 M 25,6 13,9 23,3 0,8 1,9 

49 M 25,6 12,9 22,5 0,7 1,7 

50 M 25,6 17,3 25,4 0,8 1,5 

51 M 23,4 14,8 23,3 0,7 1,7 

52 M 17,6 16,7 24,5 1,3 1,3 

53 M 25,6 13,8 22,8 1,1 1,9 

54 M 20,8 14,9 23,5 1,3 1,5 

55 M 21 14,5 23,2 0,8 1,7 

56 M 25 16,7 24,6 1,3 1,8 

57 M 24 13,8 23,2 1,2 1,9 

58 M 18 14,9 23,6 0,9 1,9 

59 M 17,8 14,5 23,3 1,3 1,4 

60 M 22,4 14,8 23,3 0,9 1,7 
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61 M 25,6 16,7 24,7 1,2 1,9 

62 M 23,4 13,8 23,5 0,9 1,5 

63 M 17,6 14,9 23,6 0,7 1,9 

64 M 25,6 14,5 23,2 0,8 1,3 

65 M 22,5 17,6 25,5 1,3 1,9 

66 M 21 14 23,2 0,8 1,4 

67 M 25 17,3 25,3 0,7 1,9 

68 M 24 16,9 25,1 1,2 1,5 

69 M 18 16,6 24,9 1,3 1,7 

70 M 17,8 16,7 25,1 1,2 1,9 

71 M 22,4 13,8 23,3 1,2 1,4 

72 F 14,9 14,9 23,6 0,7 1,9 

73 F 15,4 14,5 23,3 0,7 1,3 

74 F 25,6 17,4 23,3 1,3 1,7 

75 F 23,4 14,3 24,7 0,7 1,9 

76 F 17,6 15,6 23,3 0,7 1,3 

77 F 25,6 14,2 23,6 0,9 1,5 

78 F 22,5 16,1 23,3 0,8 1,9 

79 F 21 16,7 23,3 1,2 1,5 

80 F 25 13,8 23,6 1,1 1,7 

81 F 24 14,9 23,3 0,7 1,4 

82 F 18 14,5 23,3 0,8 1,3 

83 F 17,8 13,6 24,7 0,9 1,9 

84 F 22,4 13,05 23,2 0,7 1,9 

85 F 19,9 12,5 24,6 0,7 1,5 

86 F 21,4 16,2 23,2 1,1 1,9 

87 F 25,6 16,9 23,6 1,1 1,8 

88 F 24,3 17,3 23,3 1,1 1,5 

89 F 24 17,2 23,3 1,3 1,7 

90 F 19,1 12,1 24,7 1 1,8 

91 F 21 15,3 23,3 1,2 1,3 

92 F 22,1 16,1 23,6 1 1,7 
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93 F 16,9 10,3 23,3 1,1 1,7 

94 F 21,1 16,3 23,3 1 1,8 

95 F 23,4 16,8 23,6 1,3 1,5 

96 F 17,6 12,2 23,8 1 1,8 

97 F 25,6 18,1 23,3 1,1 1,7 

98 F 24,2 17,5 25,5 1,2 1,5 

99 F 23,4 16,3 23,2 1 1,6 

100 F 17,6 11,1 25,3 1,1 1,3 

101 F 25,6 17,6 25,1 0,9 1,6 

102 F 22,5 14,5 24,9 1 1,6 

103 F 21 13,6 25,1 1,3 1,7 

104 F 25 17,9 23,5 0,7 1,3 

105 F 24 17,4 25,1 1,2 1,7 

106 F 18,9 12,5 24,9 0,7 1,3 

107 F 17,1 11,8 25,1 0,9 1,7 

Moyenne  22,17241379 14.5 24 1 1.61 

Le nombre total d’individus des moineaux capturés dans les stations d’études durant les cinq 

mois d'étude d’Avril à Aout 2022 est de 107.  

A faid el-botma nous avons capturés26 individus de moineau dont 18 mâles et 8 femelles. A 

Oued elmaleh23 individus capturés (16 mâles et 7 femelles) et dans la station d’elbhayer nous 

avons capturés 37 mâles et 21 femelles. 

3.2. Distribution des captures des moineaux dans les trois stations d’étude 

 

         Le tableau N° 5 représente l’abondance relative des effectives des moineaux capturés 

dans les trois stations d'étude entre les mois d’Avril et Août 2022. 

 

 

 

 

 

 

 

 



Chapitre III :                                                                                         Résultats 
 

26 
 

Tableau N° 5 : Abondance relative des effectives des moineaux capturés dans les trois 

stations d'étude entre les mois d’Avril et Août 2022 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dans nos stations, nous avons récencé trois espèces de moineaux. L'espèce la plus abondante 

dans les trois stations est le moineau domestique avec31individus captures dans la station de 

l’el-bhayer. Suivi par le moineau hybride avec 20 individus (34,48%). 

 

3.3.1. Endoparasites localisés dans les fientes des moineaux en fonction des mois d'étude 

 

           Le tableau n°6représente les endoparasites localisés dans les fientes des moineaux dans 

les stations d'études en fonction des mois entre avril et aout 2022. 

 

Tableau N° 6 : les endoparasites localisés dans les fientes des moineaux dans les stations 

d'études en fonction des mois entre Avril à Aout. 

Mois Date Stations Parasites 
Nombre des fientes 

parasité 

 

Avril 

14/04/2022 Faid el botma 
Eimeria sp. 02 

Ascaris sp. 01 

29/04/2022 
El bhayer Eimeria sp. 01 

Oued el maleh Strongylus spp. 02 

Mai 
7/05/2022 

24/05/2022 

Faid el bot-

ma 

Eimeria sp. 01 

Isospora sp. 01 

Juin 
03/06/2022- 

19/06/2022 

El bhayer Eimeria sp. 03 

Oued el maleh Strongylus spp. 04 

Juillet 27/07/2022 Oued el maleh Eimeria sp. 08 

        Stations   

Moineaux 

Faid el botma Oued el maleh El bhayer 

Ni AR% Ni AR% Ni AR% 

Moineau domestique 15 57,69 3 13,04 31 53,45 

Moineau espagnol 0 0 10 43,48 7 12,07 

Moineau hybride 11 42,31 10 43,48 20 34,48 

Total 26 100 23 100 58 100 
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Isospora sp. 13 

Strongylus spp. 11 

 

Aout 

 

18/08/2022 - 

29/08/2022 

Faidelbotma 

Eimeria sp. 07 

Isospora sp. 12 

El bhayer 

Eimeria sp. 05 

Isospora sp. 02 

Strongylus spp. 01 

Ascaris sp. 02 

 

Les endoparasites identifiés dans les fientes des moineaux dans la station de faid elbotma 

appartiennent à trois espèces (Tab.n°6). Ces parasites sont : Eimeria sp., Isospora sp. Et 

Ascaris sp. A El bhayer, nous avons trouvé quatre espèces d’endoparasites : Eimeria sp., 

Isospora sp.,. Ascaris sp. Et Strongylus spp. Dans la station d’Oued Elmaleh, trois espèces de 

parasites ont été identifiées dans les fèces des moineaux, Eimeria sp., Isospora sp. Et 

Strongylus spp. 

 

3.3.2. Taxonomie des endoparasites des moineaux pour les stations d’étude 

 

Le tableau N°7 représente la taxonomie des endoparasites des moineaux pour les stations 

d’étude 

Tableau N°7 : Taxonomie des endoparasites des moineaux pour les stations d’étude 

Phylum Classe Ordre Famille Espèces 

Apicomplexa Sporozoasida Eucoccidiorida Eimeriidae 
Eimeria sp. 

Isospora sp. 

Nemathelmintha Nematoda 

Ascaridida Ascarididae Ascaris sp. 

Strongylida Strongylidae Strongylus spp. 

Le tableau N°7, représente les endoparasites localisés dans les fientes des moineaux dans les 

stations entre Avril et Aout 2022. 

Dans les stations d’étude, nous avons recensé quatre espèces de parasites appartiennent à deux 

phylums, à trois Ordres et à trois familles. 
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Fig. N°24 : Kyste d’Eimeria sp. Observé sous microscope par la technique de wilis (GX 40) 

(original) 

. 

 

Fig. N°25 : Œuf de Strongylus spp. Observé sous microscope par la technique de wilis(GX 40) 

(original). 

 

Fig.N° 26 : oocyste d’Isospora sp. Observé sous microscope par la technique de wilis 

(original) (GX 40). 
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Fig. N°27 :  Œuf d’Ascaris sp. Observé sous microscope par la technique de wilis  (GX 40) 

(original) 

 

 

Tableau N°8 : Liste des endoparasites recensés dans la matière fécale chez les moineaux en 

fonction des espèces dans les stations d’étude 

 

Échantillon : Éch., Positive : +, T : Total 

Dans les trois stations d’étude, nous avons recensé quatre espèces d'endoparasites. Les 

parasites identifiés à Oued elmaleh chez les moineaux domestiques sont : Eimeria sp., 

Strongylus spp. Chez les moineaux espagnol et hybrides les endoparasites trouvés dans les 

fientes, Eimeria sp., Strongylus spp. et Isospora sp. 

Dans la station elbhayer, Passer hispaniolensis hébergent quatre endoparasites (Eimeria sp., 

Isospora sp., Ascaris sp. et Strongylus spp.). 

Station Oued elmaleh El bhayer Faid el botma 

    Moineaux 

 

 

  Parasites 
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+ 
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Eimeriasp 1 

3 

3 

10 

1 

10 

15 

31 

2 

7 

5 

20 

1 

15 

5 

11 

Isosporasp 0 2 3 4 1 4 2 3 

Ascaris sp. 0 0 0 2 3 1 3 0 

Strongylusspp 1 2 2 0 5 0 0 0 

Total d’espèce 2 3 3 3 4 3 3 2 
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Les moineaux hybrides et domestique sont parasités par trois espèces (Eimeria sp., Isospora 

sp. Et Ascaris sp.)  

A Faid El botma, nous avons identifié trois endoparasites chez Passer domesticus (Eimeria 

sp., Isospora sp. et Ascaris sp.). Les moineaux hybrides à Faid El botma sont parasités par 

Eimeria sp. Et Isospora sp. 

 

3.3.3. Exploitation des résultats par les indices parasitaires 

 

           3.3.3.1. Prévalence 

 

                         Les résultats des parasites localisés dans les fientes des moineaux dans les 

stations d’étude sont exploités par des indices parasitaires. 

Explication des prévalences :  

P >50 espèce dominante 

10< P>50 espèce satellite 

P <10 espèce rare   

 

 

Tableau N° 9 : prévalences des parasites localisés dans les fientes des moineaux dans la 

station d’Oued elmaleh 

H1 : Hôte examiné, H2 : Hôte infestée ; P: Prévalence 

 

 

Station 
Oued el Maleh 

        Moineaux 

 Parasites 
Domestique Espagnol Hybride 

Paramètres H2 H1 P % H2 H1 P % H2 H1 P % 

Eimeria sp. 3 

3 

100 6 

10 

60 3 

10 

30 

Isospora sp. 0 0 9 90 4 40 

Ascaris sp. 0 0 0 0 0 0 

Strongylus spp. 2 66,66 8 80 6 60 
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Dans la station d’Oued El Maleh, les espèces dominants chez les moineaux domestiques sont 

Eimeria sp. Strongylus spp. Avec des taux respectivement 100% et 66,66 %. Les autres 

espèces de ces parasites sont rares. La prévalence des parasites chez les moineaux espagnols 

est dominante pour trois espèces (Strongyles spp., Isospora sp.et Eimeria sp.). 

 

Tableau N° 10 : Les parasites localisés dans les fientes des moineaux dans la station 

d’Elbhayer 

Dans la station d’Oued El Bhayer, l’espèce dominant chez les moineaux domestiques est 

Eimeria sp avec de taux (51.61%)., Isospora sp.et Ascaris sp sont des espèces satellites avec 

des taux respectivement 29.03%,16.12% et Strongylus spp est rare . La prévalence des 

parasites chez les moineaux espagnols est dominant  pour deux espèces ( Isospora sp. et 

Eimeria sp.) , et les autres espèces (Ascaris sp et Strongylus spp) sont des espèces satellites 

Tableau N° 11: Les parasites localisés dans les fientes des moineaux dans la station de Faid 

elbotma 

Station Elbhayer 

        Moineaux 

Parasites 
Domestique Espagnol Hybride 

Paramètres H2 H1 P % H2 H1 P % H2 H1 P % 

Eimeria sp. 16 

31 

 

51,61 5 

7 

 

71,42 13 

20 

 

65 

Isospora sp. 9 29,03 4 57,14 11 55 

Ascaris sp. 5 16,12 3 42,85 2 10 

Strongylus spp. 0 0 1 14,28 0 0 

Station Faidelbotma 

            Moineaux 

Parasites 
Domestique Hybride 

Paramètres H2 H1 P % H2 H1 P % 

Eimeria sp. 11 15 

 

73,33 9 11 

 

81,81 

Isospora sp. 8 53,33 5 45,45 
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Dans la station Faid El botma, les espèces dominants chez les moineaux domestiques sont 

(Eimeria sp.et Isospora sp.) avec des taux respectivement 73,33% et 53,33% ,  et Ascaris sp 

est satellite avec de taux 13.33% ,et  Strongylus  spp est rare avec de taux 0%. 

La prévalence des parasites chez les moineaux hybrides est dominant pour (Eimeria sp). Et 

satellite pour Isospora sp, et les autres  espèces (Ascaris sp et Strongylus  spp). Sont rares. 

3.3.4.-Taxonomie des ectoparasites retrouvés chez les moineaux et dans les nids 

           Le tableau suivant représente la Taxonomie des ectoparasites récoltés sur les corps et 

dans les nids des moineaux dans les trois stations.  

Tableau N°12 : Taxonomie des ectoparasites récoltés sur les corps et dans les nids des 

moineaux dans les trois stations en 2022. 

  

 

Fig. N °28 : Dermanyssus gallinae localisées chez les moineaux (Gr.X4  (originale ) 

 

Ascaris sp. 2 13,33 0 0 

Strongylus  spp. 0 0 0 0 

Phylum Classe Ordre Famille Espèces Nom Commun 

Arthropoda 

Insecta Coléoptère Curculionidés Ceutorhynchus sp. Charançon gris 

Arachnida 

Ixodida Argasidae Argas sp. Tique dure 

Pseudo scorpionida Cheliferidae Chelifer cancroides Pseudo scorpion 

Mesostigmata Dermanyssidae Dermanyssus gallinae Le pou rouge 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Cheliferidae
https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
https://en.wikipedia.org/wiki/Mesostigmata
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Fig. N °29 : Arthropode non identifié localisé chez les moineaux (Gr. X 40) (originale ) 

 

 

Fig. N °30 : Argas sp. ind. localisé dans le nid des moineaux (originale ) 

 

  

 

Fig. N °31 : Chelifer cancroides trouvé dans un nid de moineau (originale ) 

 

https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
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Fig. N°32 : Ceutorhynchus sp. Localisé dans un nid d’un moineau (originale ) 

 

 

3.3.4.1. Exploitation des résultats des ectoparasites par les indices parasitaires 

 

Les résultats des ectoparasites localisés sur les corps des moineaux dans les trois stations 

d’étude sont exploités par des indices parasitaires dans le tableau suivant. 

 

Tableau N°13 : Liste des ectoparasites recensés sur les corps des moineaux en fonction des 

espèces des moineaux dans les trois stations d’étude. 

Échantillon : Éch., Positive : +, T: Total 

Dans les trois stations d’étude, nous avons recensé deux espèces d'ectoparasites. Le parasite 

Station Oued elmaleh elbhayer Faidelbotma 
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T 

Art. non Ind. - - 2 10 - - 12 31 1 7 - - 11 15 1 11 27 

Dermanyssus 

gallinae 
2 3 - - 7 10 26 31 4 7 - - - - 9 11 48 

Total d’espèce 1  1  1  2  2  -  1  2   
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identifié à oued elmaleh chez le moineau espagnol est : l’arthropode(sp.ind). Chez le moineau 

domestique et le moineau hybrides sont : Dermanyssus gallinae. 

Dans la station elbhayer, Passer hispaniolensis et Passer domesticus hébergent deux 

ectoparasites l’arthropode non identifié et Dermanyssus  gallinae. 

A Faid El botma, les moineaux hybrides sont parasités par l’arthropode non identifié et 

Dermanyssus gallinae. 

 

3.3.4.2. Exploitation des résultats par des indices parasitaires 

 

               Nous avons exploité nos résultats par deux paramètres, la prévalence et l’intensité 

moyenne des ectoparasites des moineaux pour les stations d’étude. 

 

 3.3.4.2.1. Prévalence 

 

                  La prévalence des ectoparasites des moineaux dans la région de Djelfa durant la 

période avril à aout 2022 est mentionnée dans le tableau N° 14. 

 

Tableau N° 14 : La prévalence des ectoparasites des moineaux dans la station Oued Elmaleh 

durant la période avril a aout 2022. 

 

 

 

 

 

 

 

 

H1 : Hôte examiné, H2 : Hôte infestée ; P: Prévalence 

Dans la station oued El Maleh, l’espèce dominante chez le moineau domestique et l’hybride 

est Dermanyssus gallinae avec des taux respectivement 66% et 70%. Et Arthropode non-id 

est satellite chez le moineau espagnol. 

 

 

 

Station Oued elmaleh 

               Moineaux 

Parasites 
Domestique Espagnol Hybride 

Paramètres H2 H1 P % H2 H1 P % H2 H1 P % 

Arthropode non-id. - - - 2 10 20 - - - 

Dermanyssus gallinae 2 3 66 - - - 7 10 70 
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Tableau N°15 : La prévalence des ectoparasites des moineaux dans la station El bhayer 

durant la période avril a aout 2022. 

 

Dans la station d’oued El Bhayer, Dermanyssus gallinae est dominante chez le moineau 

domestique et espagnol,et Arthropode non-id est satellite chez le moineau domestique et 

espagnol. 

 

Tableau N°16 : La prévalence des ectoparasites des moineaux dans la station Faid elbotma 

durant la période Avril à Aout 2022. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dans la station Faid El botma, Arthropode non-id est dominante chez le moineau domestique 

et satellite chez le moineau hybride, et Dermanyssus gallinae est dominante chez le moineau 

hybride 

 

 

 

 

Station El bhayer 

                     Moineaux 

  Parasites 
Domestique Espagnol Hybride 

Paramètres H2 H1 P % H2 H1 P % H2 H1 P % 

Arthropode non-id. 12 31 38 1 7 14 - - - 

Dermanyssus gallinae 26 31 84 4 7 57 - - - 

Station Faidelbotma 

                             Moineaux 

Parasites 
Domestique Hybride 

Paramètres H2 H1 P % H2 H1 P % 

Arthropode non-id. 11 15 73 1 11 9,09 

Dermanyssus gallinae - - - 9 11 81 
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 3.3.4.2.2. Intensité parasitaire moyenne (IM) 

 

                    Le tableau suivant représente l’intensité parasitaire moyenne des ectoparasites 

des moineaux dans la station Oued Elmaleh durant la période Avril à Aout 2022. 

 

Tableau N°17 : Intensité parasitaire moyenne des ectoparasites des moineaux dans la station 

Oued Elmaleh durant la période Avril à Aout 2022. 

n: Nombre total d'individus d'une espèce parasite; N: Nombre d'hôte infestés; IM: Intensité 

moyenne 

Pour ce qui est de l’intensité moyenne, elle est très faible pour tous les espèces parasites dans 

la zone d’Oued elmaleh. 

 

Tableau N°18 : Intensité parasitaire moyenne des ectoparasites des moineaux dans la station 

Oued Elmaleh durant la période Avril à Aout 2022. 

n: Nombre total d'individus d'une espèce parasite; N: Nombre d'hôte infestés; IM: Intensité 

moyenne. 

Pour ce qui est de l’intensité moyenne, elle est très faible pour les trois espèces de moineaux 

Station Oued El maleh 

                    Moineaux 

Parasites 
Domestique Espagnol Hybride 

Paramètres n N IM n N IM n N IM 

Arthropode non-id. - - - 1 2 0.5 - - - 

Dermanyssus gallinae 6 2 3 - - - 7 7 1 

Station El bhayer 

                   Moineaux 

Parasites 
Domestique Espagnol Hybride 

Paramètres n N IM N N IM n N IM 

Arthropode non-id. 3 12 0,25 1 1 1 - - - 

Dermanyssus gallinae 30 26 1,15 5 4 1,25 - - - 
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dans la station d’étude d’Elbhayer 

 

Tableau N° 19: Intensité parasitaire moyenne des ectoparasites des moineaux dans la station 

Faid Elbotma durant la période Avril à Aout 2022 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour ce qui est de l’intensité moyenne, elle est très faible pour toutes les espèces parasites. 

 

                3.3.5. Exploitation des résultats des ectoparasites recensée dans les nids des 

moineaux 

 

                           Le tableau N°20, représente les ectoparasites recensés dans les nids des 

moineaux domestiques (Passer domesticus) à l’intérieur des trous d’un bâtiment et des 

moineaux espagnol (Passer hispaniolensis) sur le Jujubier. 

Tableau N°20 : Les ectoparasites recensés dans les nids des moineaux dans les trois stations 

d’études. 

 

 

 

 

 

 

 

 

L’étude des ectoparasites est réalisée sur 12 nids récupérés dans les trois stations d’étude. 

Cinq nids des moineaux espagnols sont collectés au niveau d’oued el maleh et elbhayer, sept 

nids des moineaux domestique sont collectés dans les stations d’El bhayer, et Faid el botma. 

Station Faidelbotma 

                                 Moineaux 

Parasites 
Domestique Hybride 

Paramètres n N IM n N IM 

Arthropode non-id. 2 11 0.18 2 1 2 

Dermanyssus gallinae - - - 12 9 1.33 

 Moineaux espagnol Moineaux domestique 

                            Nid 

Parasites 

Nid 

1 

Nid 

2 

Nid 

3 

Nid 

4 

Nid 

5 

Nid 

1 

Nid 

2 

Nid 

3 

Nid 

4 

Nid 

5 

Nid 

6 

Nid 

7 

Argas sp - - 1 - - 1 - 2 - - - - 

Ceutorhynchus sp 56 23 19 22 14 17 94 65 71 27 9 41 

Dermanyssus gallinae 15 6 - 11 - - - 19 10 2 4 1 

Chelifer cancroides 3 - - - 7 9 3 - - 1 - 2 

https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
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Les nids des Passer domesticus sont parasités par Dermanyssus gallinae avec 36 individus, 

(Chelifer cancroides). Avec 15 individus, (Ceutorhynchus sp.) avec 324 individus et (Argas 

sp.) avec 3 individus, Charançon avec 22 individus.  

Les cinq nids des moineaux espagnols parasités par les ectoparasites suivant : Dermanyssus 

gallinae (32ind.),Chelifer cancroides (10ind.), Ceutorhynchus sp. (134ind.) et Argassp (1 

ind.) et Ceutorhynchus sp. (18 individus). 

 

            3.4. Résultat de l’examen hématologique chez les moineaux dans les trois stations 

d’étude 

 

                   Dans les trois stations, nous avons réalisés 30 échantillons du frottis sanguin mais 

malheureusement aucun résultat n’est obtenu.

https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
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Chapitre IV Discussion 

 

     Notre dernier chapitre comprend les discussions des résultats obtenus sur deux parties, la 

première sur les trois espèces de moineaux capturés et sur les parasites localisées chez ces 

espèces, ensuite les ectoparasites recensés dans les nids dans les stations étudiées. 

 

       4.1. Discussion sur les trois espèces des moineaux capturés 

 

              Dans les régions d’étude, nous avons capturée 107 moineaux au total. 49 moineaux 

domestiques, 17 moineaux espagnols et 41 moineaux hybrides. L’abondance relative la plus 

élevée des moineaux capturés est celle des moineaux domestiques dans les stations d’étude. Dans 

la station El Bhayer, 31 individus capturés sur 58 sont des moineaux. Dans la deuxième station 

Oued El Maleh, 10 moineaux capturés sur 23 sont des moineaux espagnols. A Faid El Botma 15 

moineaux sur 26 sont des moineaux domestiques. 

L’abondance relative a Faid El Botma la plus importante est celle des moineaux domestiques 

avec 57,69 %. A Oued El Maleh, le moineau espagnol est l’espèce la plus fréquente et à El 

Bhayer, le moineau domestique domine avec un effectif de (53,45 %) suivi par le moineau 

hybride (34,48 %). 

 

          4.2. Discussion sur les parasites de moineau dans les stations d’étude 

 

        Deux classes de parasites identifiées après l’examen coprologique des fientes des 

moineaux dans les stations d’étude. La classe de Sporozoasida et la classe de Nematoda. Dans la 

classe des Sporozoasida, Eimeria sp. est le parasite le plus abondant chez les trois espèces de 

moineau, avec 17 cas chez les moineaux domestique sur 49 échantillons examinés (P =34,69 %). 

Chez les moineaux espagnols, Eimeria sp. domine avec 5 cas sur 17 échantillons soit (P = 29,41 

%). Pour les moineaux hybrides, Eimeria sp. est le parasite le plus existant avec11échantillons 

positive sur 41 soit (P =26,83 %). 

Pour la classe de Nematoda, Strongylus spp. est le parasite le plus abondant chez les trois 

moineaux, avec 7 cas chez les moineaux espagnols sur 17 échantillons examinés (P =41,17%). 

Chez les moineaux domestiques, 1 cas sur 49 échantillons soit (P = 2,04%). Pour les moineaux 
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hybrides, Strongylus spp est le parasite le plus existant avec 2 échantillons positive sur 41 soit (P 

= 4,87%). Nous avons enregistré 9 cas d'Ascaris sp, 10 cas Strongylus spp. Chez les moineaux 

capturés dans les régions d’études, 33 cas de Eimeria sp.et 19 cas de Isospora sp chez les 

moineaux examinés.  

Dans la région de Djelfa 50 individus des moineaux examinés Deux individus attaqué par 

Cestoda sp. Et un individu attaqué par Trichostrongylus sp. (KORIEB et KELAM, 2018). 

Selon YAO et al., (2017) sur 350 moineaux examinés, 47 sont attaqués par Cryptosporidium. 

Concernant Trichostrongylus sp. Elle vit dans le caecum de nombreuses espèces d’oiseaux, 

domestiques ou sauvages. Elle a été un modèle d’étude de la dynamique hôte-parasite entermes 

de régulation d’une population hôte par des parasites. 

Cette étude porte sur le lagopède d’Ecosse (Lagopus lagopus) au Royaume-Uni. Chez cetoiseau 

de gibier, la prévalence de Trichostrongylus sp. est de presque 100 %. Quand la population de 

lagopède croit, la pression parasitaire augmente et l’infestation jusqu’à lors cliniquement 

inapparente devient pathologique voire mortelle, régulant ainsi les effectifs d’oiseaux . 

 

               4.2.1. Discussion sur la prévalence des endoparasites des moineaux dans stations 

d’études 

 

               Dans la station d’Oued El Maleh, la prévalence des parasites chez les moineaux 

domestique, relève l’existence de deux catégories. La première catégorie renferme deux espèces 

dominante Eimeria sp., (P = 100 %) et Strongylus spp., (P = 66,66 %). La deuxième catégorie 

rare avec les deux espèces Ascaris sp. Et Isospora sp., la prévalence des parasites chez les 

moineaux espagnols, relève l’existence de deux catégories. La première catégorie renferme deux 

espèce dominants (Isospora sp., P=90%), (Strongylus spp., P=80%) et la deuxième catégorie rare 

avec les espèces Eimeria sp., Ascaris sp. Pour les moineaux hybrides nous avons remarqués 

l’existence de deux catégories. La première renferme l'espèce dominante Strongylus spp. (P = 60 

%) et la catégorie satellites regroupe les espèces (Isospora sp. et Eimeria sp., respectivement  

(P=40%, P=30%). Chez les moineaux domestiques El Bhayer, la prévalence des endoparasites 

relève l’existence de deux catégories. La première catégorie renferme un espèce dominante, 

(Eimeria sp., P = 51.61 %) . La deuxième catégorie satellites avec les espèces (Ascaris sp. P = 

16,12 %), et Strongylus spp et (Isospora sp., P = 29,03 %). Chez les moineaux hybrides de deux 
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catégories de prévalences. La première renferme deux espèces dominantes (Eimeria sp., P 

=71,42%) (Isospora sp., P =57,14%.) La deuxième catégorie satellites avec Ascaris sp., et 

Strongylus spp. 

La prévalence des parasites chez les moineaux hybride dans la même station montre l’existence 

d’une catégorie. Celle des espèces dominantes, (Eimeria sp., P= 65%), (Isospora sp.,P=55%) La 

deuxième catégorie satellites avec Ascaris sp., et la troisième catégorie rare avec  Strongylus spp. 

A Faid El Botma, les espèces dominantes chez les moineaux domestiques sont (Eimeria sp. et 

Isospora sp.) avec des taux respectivement (P =73,33% et  P =53,33%). 

La prévalence des parasites chez les moineaux hybrides est dominante pour deux espèces 

(Eimeria sp et Isospora sp). (P =81,81% et  P =45,45%). Les Strongyles spp. et Ascaris sp. Sont 

rares. Une variation dans la prévalence des endoparasites chez les trois espèces de moineau 

montre que le moineau domestique Passer domesticus est l’espèce la plus touchée par rapport 

aux deux autres moineaux. 

 Les valeurs de la prévalence dans les stations Oued El Maleh, ElBhayer et Faid El Botma, met 

en évidence la présence de la catégorie rare pour toutes les espèces, Trichostrongylus sp. (2,56 

%) et Cestod asp. (5,12 %) (KORIEB et KELAM, 2018). En Turquie OZMEN et al. (2013), ont 

trouvés 41 moineaux parasités (P = 85,4 %) sur 48 moineaux examinés par les coccidies 

intestinales (24 individus parasités, P = 50 %). 27 sont parasités par des trématodes (P=56,3%) 

tel que Brachydistomum microscelis et Brachydistomum gracupicae et 15 moineaux infestés par 

des Cestodes (P = 31, 3 %) tel que Infula sp., Microtetrameres sp.et Tetrameres. 

En Barazil, CLÁUDIA CALEGARO et SUZANA(2010) ont enregistrés 143 individus 

helminthes, localisés chez 160  moineaux domestiques. Les espèces helminthes sont : 

Tamerlania inopina, Eumegacetes sp. (Digenea), et Choanotaenia passerina (Eucestoda) et 

Dispharynx nasuta (Nematoda). 

En Egypte sur 8 moineaux examinés de Passer domesticus, 4 moineaux domestique sont 

infestés. 3 moineaux domestiques infestés par les Trématodes (Cyathocotyle sp.) et un moineau 

domestique infesté par les Cestode, Monopylidium musculosum (P=37,5%), Cyathocotyle sp., (P 

=12,5 %) et Monopylidium musculosum (WHEEB et al., 2015). 
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           4.3. Discussions des ectoparasites chez les moineaux 

 

                    Sur 107 moineaux examinés (49 moineaux domestiques, 17 moineaux espagnols et 

41 moineaux hybrides), nous avons trouvés 4 espèces d’ectoparasites, Argas sp., Dermanyssus 

gallinae, Ceutorhynchus sp., et Chelifer cancroides. 

Chez les trois Passer, Dermanyssus gallinae est la plus dominante dans les stations d’étude. 

Dans la station Oued El Maleh, Dermanyssus gallinae domine chez les moineaux hybrides 

(P=70%). A El Bhayer, Dermanyssus gallinae est l’ectoparasite le plus fréquenté avec une 

prévalence 84%. Dans la station de Faid El Botma, Dermanyssus gallinae domine avec une 

fréquence de 81 %. La prévalence des espèces de la Classe des Arachnida est la plus élevée chez 

toutes les espèces de moineau étudiée par rapport à la Classe des Insecta. Les espèces de Classe 

des Arachnida sont localisés attacher à la peau, les ailes et sur d’autres parties du corps de l’hôte 

(BLOEMER et al., 1990). Les poux sont collectés sous les ailes et les plumes et sur d’autres 

parties du corps (SÉGUY'E, 2007). 

 

                         4.3.1. Discussions des ectoparasites recensés dans les nids 

 

                            Dans notre travail, nous avons récoltés 12 nids appartenant à deux 

espèces de moineau, 7 nids des moineaux domestiques et 5 nids des moineaux espagnols. Après 

l’examen des nids, nous avons collecter et identifier quater espèces d’ectoparasites, Argas sp., 

Dermanyssus gallinae, Ceutorhynchus sp. et Chelifer cancroides). Dans les nids des moineaux 

domestiques, la présence est très importante de Ceutorhynchus sp. avec (324 individus), suivie 

par les Dermanyssus gallinae avec (36 ectoparasites). En troisième position, Chelifer cancroides 

avec (15 individus) et en fin Argas sp. avec (3 parasites). Dans les nids des moineaux espagnols, 

la présence des ectoparasites la plus importante est celle de Ceutorhynchus sp. (134 individus), 

suivie par les Dermanyssus gallinae. (32 individus), par la suite Chelifer cancroides avec (10 

individus) et en quatrième position Argas sp. avec un seul individu. AIT BOUSSAD et FIETAS 

(2019) travaillant a Had Sahary, Hassi Bahbah et Merguebont récoltent 12 nids appartenant à 

deux espèces de moineaux, ils ont 5 nids des moineaux domestiques et 7 nids des moineaux 

espagnols. Après l’examen des nids, nous avons collecter et identifier quater espèces 

d’ectoparasites, Argas sp., Dermanyssus gallinae, Monoponegallinae et Cicophilus sp.). Dans les 

https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
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nids des moineaux domestiques, la présence est très importante de Dermanyssusgallinaeavec 458 

individus, suivie par les Argas sp. avec 134 ectoparasites. En troisième position, Ciconiphilussp. 

avec 36 individus et en fin Monopone gallinae avec 6 parasites. Dans les nids des moineaux 

espagnols, la présence des ectoparasites la plus importante est celle de Dermanyssus gallinae 

(272 individus), suivie parles Cicophilus sp. (88 individus), par la suite Argas sp. avec 46 

individus et en quatrième position Monopone gallinae avec 5 individus. KORIEB et KELAM 

(2018) travaillent à Bahrara, trouvent 172 individus ectoparasites collectés dans un seul nid 

examiné. Dont Dermanyssus gallinae avec 171 individus et Argas persicus avec un seul individu 

et dans la station de Hassi El Euch, ils sont échantillonnés deux nids. Dans le premier, 21 

Dermanyssus gallinaesont collectés et dans le deuxième nid 62 ectoparasites de Dermanyssus 

gallinae sont prélevés. BAZIZ (2015) à évaluer la faune ectoparasite des oiseaux synanthropes et 

sauvages de cinq régions du nord de l’Algérie. Les collectes comprennent 12 espèces d’oiseaux, 

les pourcentages des différents ectoparasites collectés sont les suivants : acariens mésostigmates 

(71%), Ixodida (23 %), Mallophaga (3 %), Hemiptera Cimicidae (2%) et Siphonaptera (1%). 

Selon BLOEMER et al. (1990), Dermanyssus gallinae passent généralement leur vie prés de leur 

hôte (dans un terrier ou un nid ou une grotte, fissure, une muraille, ou sous l’écorce d’un 

arbre…) ils sont en outre pour la plupart très résistants, les adultes pouvant suivre sans nourriture 

(dans leur environnement). Le cycle de vie de Monopone gallinae se produit sur l’hôte 

(SÉGUY'E, 2007). 

 

       4.4. Analyse hématologique chez les moineaux dans les deux stations d’étude 

 

             L’examen hématologique effectué sur les 30 échantillons dans les stations d’études, 

montrent aucune espèces parasites sont présentes dans le sang,  (AIT BOUSSAD et FIETAS 

(2019) travaillent sur l’examen hématologique de 48 moineaux examinés. 22 moineaux infestés 

par le Plasmodium sp. et 10 moineaux attaqués par d’Haematoproteus sp. 

Dans la Cite de Ali Boumenjel, sur 21 moineaux domestiques examinés, 10 individus sont 

infestés par Plasmodiumsp. et 2 individus par Haematoproteus sp. A El Chareb, chez 6 individus 

de moineau espagnol, 2 individus parasités par Plasmodium sp et 4 individus infestés par 

d’Haematoproteus sp. A Hay Eotry, chez 10 individus de moineaux domestiques, 5 individus 

attaqués par Plasmodium sp. et 3 individus infestés par d’Haematoproteus sp. Dans station de 
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KafeLahdabe, chez 11 moineaux espagnols examinés, 6 individus sont attaqués par Plasmodium 

sp. et un individu parasités par d’Haematoproteus sp. 

KORIEB et KELAM (2018) travaillent sur l’examen hématologique de 12 moineaux (8 

individus capturés à Bahrara et 4 dans la station de Hassi El euch). Ils sont remarqués la présence 

de Plasmodium sp.et d’Haematoproteus sp. chez 3 individus dans les deux stations d’étude. Un 

seul cas est parasité par Plasmodium sp. à Bahrara et deux moineaux sont parasités par 

Haematoproteus sp. à Hassi El euch. MYLÈNE (2009) travaillé sur le moineau domestique 

(Passer domesticus) reproduction, biométrie, dynamique de population et parasitisme, 78 

moineaux adultes examiner, 64 sont parasités par Plasmodium et / ou Haemoproteus, soit une 

proportion de 82 %. Selon TABIB (2016) au total cinq genres d’hémoparasites ont été trouvés 

sur 120 oiseaux. Ils sont par ordre d’importance Plasmodium (24,2 %), Aegyptinnella (14,2 %) et 

Leucocytozoon (8,3 %). Seuls 4 frottis se sont révélés positifs à Trypanosoma, soit une 

prévalence de 3,33%. Un seul cas d’Haemoproteus été identifié, soit une prévalence faible (0,8 

%). 

La distribution des hémosporidies du genre Plasmodium est liée à l’interaction entre le climat-

vecteur-réceptivité de l’hôte. C’est ainsi que l’Afrique du Nord est la frontière nord des aires de 

distribution de plusieurs hémoparasites circumterrestres (SNOW et al., 2005), dont les vecteurs 

(Diptères) présentent une distribution plus large, se croisent avec les aires de nidification des 

oiseaux nicheurs dans l’Afrique du Nord (SNOW et al., 2005). Aujourd’hui, les parasites 

responsables de la malaria aviaire sont une réelle menace pour la biodiversité (MYLÈNE, 2009). 
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Conclusion et perspectives 

 

Notre étude est consacrée à  contribution a l’étude des principaux  parasites des 

moineaux dans la steppe (différentes stations à Djelfa). Nous avons utilisé plusieurs méthodes 

d’analyse au laboratoire (examen coprologique, hématologique). Cela nous a permis de définir 

dans les 3 stations d’étude, une richesse totale de 4 espèces des endoparasites dans les fientes des 

moineaux Ces dernières sont : (Eimeria sp et Isospora sp et Ascaris sp et Strongylus spp.).  Dans 

la station d’Oued El Maleh, les moineaux domestiques sont attaqués par deux endoparasites 

(Eimeria sp et Strongylus spp.). Dans la même station la prévalence relève que Eimeria sp est le 

parasite le plus dominant. A El Bhayer, Passer hispaniolensis héberge quatre endoparasites et les 

espèces les plus dominans sont  Eimeria sp et Isospora sp. Les moineaux hybrides à Faid El 

Botma hébergent deux endoparasites (Eimeria sp et Isospora sp.) et la prévalence montre la 

dominance d’ Eimeria sp. Par contre les Passer domesticus dans la même station sont parasités 

par Eimeria sp., Isospora sp, et Ascaris sp. La prévalence de ces derniers montre la dominance 

d’Eimeria sp et Isospora sp . 

Pour les ectoparasites 4 espèces trouvés sur les individus et dans les nids des moineaux. 

Les espèces recensées sont : Chelifer cancroides. , Ceutorhynchus sp.,Argas sp et Dermanyssus  

gallinae. Les valeurs de la qualité d’échantillonnage chez les moineaux dans les stations d'étude 

peuvent être considérées comme bonnes. Les valeurs de la prévalence chez les moineaux à Oued 

El Maleh, mettent en évidence la présence de la catégorie rare pour l’espèces (Arthropode non 

identifié), Pour ce qui concerne l’intensité moyenne, toutes les espèces sont très faiblement 

représentées. La prévalence à El Bhayer marque la présence d’une espèce satellite (Dermanyssus 

gallinae). Pour l'intensité moyenne des espèces trouvées dans cette station est très faible. 

Les nids des Passer domesticus sont parasités par Ceutorhynchus sp avec 324 

individus, Dermanyssus gallinae. Avec 36 individus, Chelifer cancroides. avec 15 individus et 

Argas sp avec 3 individus. Les cinq nids des moineaux espagnols habités par les ectoparasites 

suivant : Ceutorhynchus sp (134 individus.), Dermanyssus gallinae. (32 individus.), Chelifer 

cancroides. (10 individus) et Argas sp (1 individus.). L’intensité moyenne est très faible pour les 

espèce parasitaire chez les trois espèces de moineaux capturés. Malheureusement on n’a pas 

obtenu des résultats après l’examen hématologiques. 

https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
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En perspectives, Il est intéressant de mettre en termes des recherches parasitologiques et 

connaitre l'état sanitaire des oiseaux aussi bien sauvages que domestiques en Algérie. Déployer 

des efforts pour le développement des recherches sur les parasites affectant les oiseaux 

migrateurs et sédentaires Il est souhaitable d’effectuer ces analyses durant toute l’année pour 

étudier la fréquence d’apparition des parasites, en espèces et en nombre en fonction des mois et 

des saisons. De même, il est important d’utiliser d’autres techniques comme, l’examen 

dermatologique, immunologique ou même histologique pour augmenter la chance d’identifier 

plus de parasites. 
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Résumé : Contribution à l'étude des principaux parasites des moineaux dans la steppe 

(cas de Djelfa) 

 

          Notre étude a été réalisée sur les parasites des moineaux dans trois stations différentes. 

Ces stations sont localisées à Djelfa (Elbhayer, Faid elbotma et Oued elmaleh). 

L’étude des endoparasites nous a permis d’identifié un total de 4 parasites trouvé dans la 

matière fécale chez les moineaux. Ces parasites sont, Ascaris sp., Eimeria sp., Isospora sp. et 

Strongylus spp. Quatre espèces d’ectoparasites sont identifiées sur les corps des moineaux. 

Les nids des Passer domesticus et P. hispaniolensis sont parasités par 4 espèces (Argas sp., 

Ceutorhynchu ssp., Dermanyssus gallinae et Chelifer cancroides. 

 

Mots clés : Moineaux, Elbhayer, Faidelbotma, Ouedelmaleh, endoparasites et ectoparasites 

 

Abstract : Contribution to the study of the main parasites of sparrows in the steppe 

(case of Djelfa) 

 

                    Our study was carried out on the parasites of sparrows, carried out in three 

different stations. The three stations are located in the Djelfa region; Elbhayer, Faidelbotma, 

Oued elmaleh. 

The study of endoparasites allowed us to identify a total of 4 endoparasites identified in the 

faecal matter in sparrows These parasites are, Ascaris sp., Eimeria sp., Isospora sp., 

Strongylus spp. four species of ectoparasites are identified on the bodies of sparrows. 

The nests of the Passer domesticus and P. hispaniolensis are parasitized by 4 species 

of ectoparasites; Argas sp, Ceutorhynchu spp , Dermanyssus gallinae, Chelifer cancroides, 

 

Key words: sparrows, Elbhayer, Faidelbotma, Wadi elmaleh; endoparasites ; ectoparasites 

 

 ) الجلفة( السهوب للعصافيرفي الرئيسية الطفيليات دراسة في الخلاصة: المساهمة

 

 منطقة في الثلاث المحطات مختلفة. وتقع محطات ثلاث في أجريت العصافير،التي طفيليات دراستناعلى أجريت

 .المالح ووادي ،فيض البطمة البحاير، الجلفة؛وهي

 العصافيرهذه في البرازية المادة في تحديدها تم داخلية طفيليات 4مجموعه  ما بتحديد لداخلية الطفيلياتا دراسة لنا سمحت

 Ascaris sp ;Eimeria sp ;Isospora sp ;Strongylus spp.الطفيليات,

 تتطفلو اربعة أنواع من الطفيليات الخارجية على أجسام الطائر الدوري.

https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
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 وعصفور الاسبانيعلى أعشاش طائر المنزل 

 : ancroidesc Chelifere, gallina Dermanyssus, sp Ceutorhynchus sp,Argas :الخارجية منالطفيليات

 

 الخارجية الطفيليات، الداخلية الطفيليات، المالح وادي ،ض البطمةفي ،البحاير، المفتاحية: العصافير الكلمات

https://www.biolib.cz/en/taxon/id16791/
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